
Rappel de l’histoire. En 1930, sept
employés de l’entreprise « La Lan-
gouste française » assurent le gar-
diennage de la pêcherie sur l’île de
Saint-Paul, un caillou volcanique
de l’Océan Indien. Malgré un ravi-
taillement annoncé, ces gardiens,
dont plusieurs Concarnois, se
retrouveront livrés à eux-mêmes
pendant neuf mois.
Trois d’entre eux vont mourir du
scorbut, un quatrième disparaîtra
en mer. Il n’y aura que trois survi-
vants, dont la seule femme
(enceinte à son arrivée) du groupe
qui y perdra son mari et sa petite
fille.
De nouveaux membres d’hon-
neur. Après l’auteur de BD Emma-
nuel Lepage et le navigateur
Michel Desjoyeaux, d’autres per-

sonnalités ont rejoint, ces derniers
mois, les rangs de l’association. Il
s’agit du journaliste Jean-Paul Olli-
vier, grand connaisseur de l’histoi-
re locale et de l’auteur-composi-
teur-interprète Dan Ar Braz, ren-
contré cet été lors du festival des
Filets Bleus dont il était la tête
d’affiche. Dan Grall, un autre artis-
te, s’est lui investi dans ce travail
visant à honorer la mémoire des
oubliés de Saint-Paul. « Il a compo-
sé une chanson intitulée "Victor et
Louise". Elle rend hommage à Vic-
tor Brunou, mort sur l’île et à sa
veuve, Louise qui comptait parmi
les trois rescapés », commente
Dominique Virlouvet.
Deux plaques commémoratives.
Le principe d’une double cérémo-
nie, l’une sur l’île, l’autre à Concar-

neau avait été arrêté l’été dernier
lors de la visite du directeur de
cabinet du préfet des terres austra-
les et antarctiques françaises
(TAAF). « En ce sens, deux plaques
ont été commandées au peintre de
la Marine Jean Lemonnier, elles
seront prêtes en juillet 2015 », indi-
que Dominique Virlouvet qui se
réjouit de voir que des entreprises,
telles que Furic Marée, ont partici-
pé financièrement au projet. Ces
réalisations du sculpteur porteront
le nom des sept oubliés : Julien
Le Huludut, Victor Brunou, Louise
Brunou, Pierre Quillivic, Louis Her-
lédan, Emmanuel Puloch et
François Ramamongi.
Une liste de noms auxquels vien-
dra s’ajouter le nom de Paule Bru-
nou, née sur l’île de Saint-Paul où

elle décédera deux mois plus tard.
« Nous souhaitons que cette pla-
que trouve sa place sur le front de
mer », précise Mme Virlouvet. Un
point qui doit encore faire l’objet
de discussions avec la municipali-
té.
Projection-débat en février 2015.
Le Trégunois Alain Regnier a propo-
sé à l’association d’organiser la
projection du film de Jean-
François Pahun, intitulé « Les
oubliés de Saint-Paul ».
Ce documentaire, qui contient des
témoignages d’hommes ayant par-
ticipé à l’expérience des pêcheries
en terres australes, avait déjà été
présenté au Sterenn, en mai 2011,
devant 300 personnes. Cette pro-
chaine projection est programmée
en février prochain, toujours au

Sterenn, le jour restant à définir.
Tombe de Louise Brunou : conces-
sion échue. L’association s’interro-
ge sur ce qu’il adviendra de la tom-
be de Louise Brunou. Seule femme
survivante, elle a été inhumée au
cimetière du centre-ville où repose
également Julien Le Huludut,
autre survivant.
« La concession est échue et il n’y
a plus de descendant », note Domi-
nique Virlouvet. En attendant de
trouver une solution, la proposi-
tion d’intégrer ces sépultures et
l’histoire des oubliés de Saint-
Paul, dans les circuits du patrimoi-
ne va être formulée auprès des ser-
vices municipaux.

tContact
oubliesdesaintpaul@live.fr

1. Dominique Virlouvet, petite nièce de

l’un des survivants et fondatrice de l’as-
sociation, et Alain Régnier, organisent
une projection du film de Jean-François
Pahun, « Les oubliés de Saint-Paul » en
février prochain.
2. Si le problème du renouvellement de

la concession de Julien Le Huludut, l’un
des survivants, est aujourd’hui réglé,
celui de la sépulture de Louise Brunou
demeure, faute de descendants.
3. Photo de ceux qui participèrent à la

première expédition à Saint-Paul, en
1928. (Photo DR) 3

2

Kernouat - rue de Kériolet

CONCARNEAU C’est tout ce que madame aime.
Près du
LECLERC

Payez en

20 fois sans
frais*

JUSQU’AU29 NOVEMBRE

PROMO SALONS

*Selon conditions en magasin MX753464

1

> Quel était l’état d’esprit de la
jeunesse lors de votre dernier
séjour là-bas ?
J’ai séjourné au Burkina Faso durant
trois semaines environ en mai der-
nier. Ce qui m’a frappé parmi mes
amis, essentiellement des étudiants
et de jeunes adultes, c’est cette faci-
lité à contester le président en pla-
ce. Alors que deux ans auparavant,
le moindre reproche se faisait dans
la discrétion la plus absolue, en

usant souvent de l’expression "tu
sais qui", cette fois-là, la critique
était assumée, une évolution hallu-
cinante.

> Pour autant, le départ du pré-
sident Compaoré vous a-t-il sur-
pris ?
Oui. Même si son départ est l’abou-
tissement de plusieurs mois de
manifestation, personne ne s’atten-
dait à ce qu’il cède à la pression

populaire. Ça a été un choc de voir
que les manifestants allaient brûler
l’Assemblée nationale au moment
où celle-ci s’apprêtait à voter un tex-
te permettant la modification de la
constitution et de ce fait, la recon-
duction de Blaise Compaoré au pou-
voir.

> Et maintenant, quel serait le
scénario idéal ?
J’ai fréquemment des nouvelles de
mes amis burkinabés, plus encore
depuis les faits. Je vais citer l’exem-
ple d’un ami étudiant. Il est content
mais pas euphorique, plutôt scepti-
que. Il ne veut pas de l’armée et sou-
haite que la stabilité revienne car
les pays en crise sont vulnérables,
par exemple face aux organisations
terroristes telles qu’Al Qaida.
Depuis la démission de Compaoré,
trois personnes se sont succédé à la
tête de l’État. L’idéal serait un diri-
geant qui ne soit ni militaire, ni un
ancien ministre de Compaoré.
Aujourd’hui, alors que les tracta-
tions continuent, les langues se
délient, des horreurs commencent à
être révélées. Je pense que Zida (le
militaire qui assure la transition,
NDLR) a vu la puissance du peuple
et que ça va faire réfléchir.

C O N C A R N E A U E X P R E S S Burkina. « La jeunesse n’est pas euphorique »

Oubliés de Saint-Paul. L’association très active

Julien Auffret était au Burkina en mai
dernier (Photo d’archives)

Concarneau Cornouaille Aggloméra-
tion poursuit sa campagne d’infor-
mation sur le terrain pour mieux fai-
re connaître le rôle de la collectivité
et ses compétences. Ces « ambassa-
deurs de l’agglo » seront présents
aujourd’hui, de 9 h à 12 h, au super-
marché Casino de Trégunc ; mercre-

di, de 9 h à 12 h et de 13 h à 17 h,
au Super U de Rosporden ; jeudi, de
14 h 30 à 17 h, à l’Intermarché de
Névez ; dimanche, de 10 h à 13 h et
de 13 h 30 à 17 h, à la bourse gra-
tuite, salle polyvalente de Melgven.
Contact : www.concarneau-cor-
nouaille.fr

Stéphane Cariou

L’association « Faire vivre
le souvenir des oubliés de
Saint-Paul » poursuit ses
actions, notamment son
projet de plaques
commémoratives qui
seraient apposées à la fois
à Concarneau et sur cette
île de l’Océan Indien. Le
point avec
Dominique Virlouvet,
fondatrice et présidente
de cette association.

CONCARNEAU. ACTUS

Le conseiller municipal
Julien Auffret était au
Burkina Faso il y a
quelques mois. Il livre son
commentaire sur les
récents événements au
travers du ressenti de ses
amis burkinabés.

CCA. La tournée des « ambassadeurs de l’agglo »
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